
COMME YSER

Amicale des Anciens du Régiment Blindé de Fusiliers-Marins

Nos marinettes : de gauche à droite:
J.CARSIGNOL - C de JERPHANION - C.COURBARY - M.BARDET
Y.DAGNAN - F. de la CHASSAGNE-POLIGNAC - JrANDREI
Î.CA'DORET -J.GERMAIN

YSER N°146
1er trimestre 2003



SOMMAIRE

Le mot du Président
Assemblée Générale du RBFM
Compte-rendu financier, exercice 2002
Ils nous ont quittés
Que sont-ils devenus ?
Changements d'adresse
Mariage - Recherche - Décoration
Rassemblement du RBFM en Normandie
Souveir du Croiseur « MONTCALM » présenté par l 'Amiral REBOUL
Novembre en Alsace, souvenir rappelé par le regretté François CLAD
La Bataille de KILSTETT (document de François CLAD)
Vente de Charité de la 2eme DB à PARIS

Pages

2.3
4

5.6
7 à 10

11
12
13

14 à 16
17àl9

20
21.22

23

COMPOSITION DU BURE A U DE L'AMICALE RBFM

Président
François VILAREM (ex Chef du 3ème Pel/3ème Esc)
11, Place St.louis - 92380 G ARCHES
® 01.47.41.32.34.

Vice-Président
Amiral Georges REBOUL (ex 1er Esc Fr et Chef du -f™ esc Indo)
« L'Altaïr » 413, Avenue Jacques Cartier - 83100 TOULON
m 04 94.41.08.86

Secrétaire Général
Rédacteur de Yser

Dominique STEFFEN (ex S/Mtre fusilier 3ème Pel/3ém° Esc)
Résidence La Brunette, Bât. 1B, 229, rue des Genévriers
83100-TOULON
^04.94.27.52.17

Trésorier Général
Robert FINE A U (ex Ier Esc /2°me Pd)
86410 - LHOMMAIZE
^05.49.42.70.14

Chargé
des décorations

Maurice MORE AU (ex 1 Esc/2 Pel)
44, Rue FESSART
75019-PARIS
S 01.42.08.02.31



Amicale des Anciens du Régiment Blindé de Fusiliers-Marins

Le mot du Président

Chers amis,

Nous sommes accablés depuis quelque temps par les médias, de mauvaises
nouvelles provenant d'un peu partout dans le monde et de notre pays en particulier et l'on
rencontre de plus en plus de gens qui en ont perdu le moral. Dans une large mesure, on les
comprend ; que ce soit les innondations qui ravagent nos régions entières, des marées
noires qui dévastent des sites superbes, des attentats ignobles qui, le plus souvent, visent
des gens d'opinions opposées à ceux qui les expriment, des voyous qui ne respectent rien
chez les autres, créant ainsi un climat inacceptable d'insécurité.

On n'en finirait pas de faire la liste de nouvelles dont nous acceptons de moins en
moins la reproduction quotidienne. Pourtant, je voudrais que mes Vœux pour 2003 soient
porteurs d'espérance, de joie de vivre, de paix et de respect entre les hommes. Si au lieu de
nous joindre à la cohorte des porteurs de mauvaises nouvelles, nous tentions de faire
passer les exemples de ceux de nos compatriotes dont on parle peu et qui mériteraient
qu'on les connaisse.

J'en citerai quelques exemples :

Ceux qui visitent les malades dans les hôpitaux, ceux qui au volant d'une
camionnette ramassent s'ils se laissent faire, des S.D.F qui couchent la nuit dans la rue,
d'autres qui assurent régulièrement une présence auprès d'isolés ou d'exclus. On pourrait
parler aussi des équipes de soins palliatifs qui accompagnent les mourants dans la dernière
phase de leur vie, des jeunes qui aident les enfants anormaux à trouver un équilibre et
pratiquent à longueur de temps l'écoute des autres, enfin ceux qui assurent une
permanence à S.O.S Amitié.

Cette liste pourrait être très longue, mais il serait injuste de ma part de ne pas citer
les bénévoles qui donnent beaucoup de leur temps et de leur énergie à animer l'Amicale
des Anciens de la 2enw DB et du RBFM. Je souhaite au passage, au nom de tous, les
remercier chaleureusement.

Alors comment exprimer mes Vœux pour 2003 et faire parler beaucoup moins de
ce que l'on peut appeler les mauvaises nouvelles et beaucoup plus de bonnes nouvelles.



Un de mes camarades que beaucoup connaissent et à qui je faisais part de mon
problème, me répondit : « En fait, nous ne savons plus nous émerveiller » et il continue
« Et si d'une façon systématique, nous faisions tous les jours le bilan de ce qui nous
émerveille, des actes de générosité, des demandes de fraternité à l'égard des isolés, des
interventions en faveur de la paix dans une famille, dans une communauté, de façon à
conduire avec l'idée de rendre nos routes les plus meurtrières d'Europe, moins
vulnérables ». Et si toutes ces découvertes que nous ferions, nous nous acharnerions à les
faire connaître.

Alors nos Vœux pour 2003 de santé, de sérénité, de respect des autres,
d'accroissement de notre capacité auraient une véritable signification.

Avec toutes mes amitiés

François VILAREM

PS : Merci au camarade qui m'a inspiré. Une très bonne nouvelle : notre prochain
Rassemblement se fera au mois de mai en Normandie. Nous y serons très nombreux.

Cher Président et ami,

En réponse à vos vœux si chaleureux, je veux vous exprimer les nôtres les plus sincères.
Notre Vice-Président l'Amiral REBOUL m'a demandé d'adresser à tous, ses meilleurs
souhaits pour la nouvelle année et redire combien il est heureux d'appartenir à notre grande
famille.

Pour ma part, vous savez combien je suis attaché à notre Amicale et il est toujours
agréable pour moi de pouvoir œuvrer pour un tel groupement où l'on retrouve tant d'amitié et
de solidarité.

A ce propos, nous ne pouvons que remercier et rendre hommage au travail accompli par
tous ceux qui ont animé notre Amicale et ainsi conserver ces valeurs.

Fréquentant d'autres Associations, je peux dire que l'on ne retrouve pas cette fidélité et
cette fierté que nous avons tous d'avoir appartenu à notre Régiment. Quelle émotion de lire ou
d'entendre ces dames, veuves ou non, ces fils ou filles d'Anciens exprimer eux aussi leur fierté
de savoir que leur mari ou leur père ait fait parti de notre Unité. Cela nous touche beaucoup et
nous y sommes très sensibles.

A toutes et à tous je présente à mon tour mes meilleurs voeux de santé et de bonheur
pour cette nouvelle année.

Dominique STEFFEN



ASSEMBLEE GENERALE ANNUELLE

du RBFM
Notre Assemblée Générale annuelle s'est tenue comme prévu à PARIS, au Club de la

France Libre le samedi 23 novembre 2002.

Notre Président, François VÏLAREM après avoir remercié la quarantaine de
participants, a demandé d'observer une minute de silense à la mémoire de nos 14 camarades
disparus au cours de l'année passée.

Notre Vice-Président, l'Amiral Georges REBOUL venant de TOULON, nous avait
fait l'honneur de sa présence, exprimant son attachement à notre Amicale.

Robert PINEAU, Trésorier, pris ensuite la parole pour donner le compte-rendu des
finances de l'Amicale pour l'exercice de l'année 2002 que vous retrouverez en détail dans ce
numéro.

Il a été abordé dans les questions diverses, le Rassemblement en Normandie et après
quelques sondages, nous avons décidé qu'il se fera à CHERBOURG au mois de mai.

Un repas familial devait clôturer cette Assemblée, dans la joie et la bonne humeur.

COTISATION 2003

Au cours de cette Assemblée Générale Annuelle, nous avons décidé de maintenir le
montant de la cotisation pour cette année à 11€, comme en 2002.

Vous pouvez adresser dès à présent chèque libellé à l'ordre de l'Amicale du RBFM0 à
notre Trésorier :

Robert PINEAU
86410-L'HOMMAIZE

qui vous remercie par avance et vous présente également ses Meilleurs Vœux pour 2003.



AMICALE DURBFM

Exercice 2002
(arrêté au 22 novembre 2002)

RECETTES DEPENSES

Cotisations 2002 (255) 2788,50 € Bulletin N°143 980,91 €

Dons divers 1262,24€ Bulletin N°144 669,506

Plus-valus sur Sicav 242,40 € Bulletin N°145 869,82 €

Inventaire (2 tapes de bouche)... 107,68 € Note de frais 258,406

Social 1185,716

Total des recettes 4400,82. €
Tenue du compte postal 1,80 6

Total des dépenses 3966,14 €

TRESORERIE
au 1er janvier 2002

Sicav (30 x actions) 5690,40 6

Disponible au CCP 5273,71 6

TOTAL 10.963,71.6
(71.917,22 frs)

Relevé de cotisations

1996 58,396
1997 57,176
1993 52,296
1999 39,946
2000 46,806
2001 43,736
2002 39,006

TRESORERIE
au 1er novembre 2002

Sicav (30 actions) 5932,80 6

Disponible au CCP 5357,91 6

TOTAL 11.290,71.6
(74.062,70frs)



NOTICE EXPLICATIVE

RECETTES DEPENSES

Cotisations

Payées 253
Enregistrées 255

soit 2788,50 €

Un déficit de 236 € sur le Rassemblement
du Vulcania a été absorbé sur le montant
des dons.

Note de frais

Dominique STEFFEN 212,40 €

Robert PINEAU 46,00 €

TOTAL 258,40.€

Supplément note Hôtel IBIS

Champagne 81,00 €

Séjour du Président
Jean-François MARTIN 98,00€

Remboursement de frais de taxis..57,00 €

TOTAL 236 €

Social

Stèle des Harkis , 460,00 €

Champagne en l'honneur
de nos décorés 189,03 €

Cadeau au Secrétaire 340,00 €

Tapes de bouche en réserve 107,68 €

Photos du Vulcania 89,00 €



ILS NOUS ONT QUITTES

Dans notre numéro 145, nous vous avons fait part du décès de notre
camarade Paul MENAGE le 12 septembre 2002, à l'âge de 78 ans.

•.èmeAncien du 2 Esc/2eme Pel, il avait rejoint le RBFM au passage de
Normandie pour participer à la Campagne de France et d'Allemagne.

Il a été inhumé à FLAMMANVELLE (50), son pays natal en présence
de nombreux habitants et amis rassemblés selon sa volonté, au pied de la stèle à la mémoire
du Général LECLERC. Après l'allocution du Président local de la 2ème DB, nos Camarades du
1er Escadron, Emile NEREE et Georges YVETOT ont déposé au pied de ce monument une
gerbe offerte par les Anciens de la 2eme DB suivie de la Marseillaise.

C'est avec La Marche de la 2eme DB qu'il est entré dans l'église toute proche mais trop
petite pour accueillir ses nombreux amis venus lui rendre un dernier hommage.

A son épouse, à son fils Jean-Paul, l'Amicale RBFM renouvelle ses sincères
condoléances et leur adresse toute leur sympathie.

Notre camarade Maurice MOREAU, nous a fait part du décès de Roger SANROT du
1er Esc/2ème Pel, survenu à l'âge de 83 ans, le 10 septembre 2002 à VELLEMONBLE (92), à la
suite de divers problèmes de santé (cardiaque, diabète et artèrite).

Engagé dans la Marine en 1938, il embarque sur le Cuirassé « LORRAINE » et sera
fait prisonnier des Anglais à ALEXANDRIE. A sa libération, il rejoint le RBFM en octobre
1943 à CASABLANCA et participera à toute la Campagne de France et d'Allemagne.

De retour à la vie civile, il fera carrière au Gaz de France où il finira Chef de Section.

Un an avant sa mort, il avait eu la douleur de perdre son épouse, remarquable
compagne.



Lucien GAILLEPAND, ex Quartier-Mâitre Fusilier (EHR) nous à
quitté le 12 novembre 2002 à ORCIER (74) à l'âge de 80 ans d'une crise
cardiaque.

Engagé volontaire dans la Marine, le 11 juin 1940 il est désigné pour
l'ALGERIE et sera affecté au 1er Bataillon de Fusiliers-Marins avec lequel
il participera à la campagne d'Italie, puis à celle de France. Il rejoindra
ensuite le RBFM pour l'INDOCHINE.

Après une première campagne, il s'engage dans l'Armée de Terre pour une deuxième
campagne en Extrême-Orient. Il terminera sa carrière au grade d'Adjudant. Invalide à 60 %, il
était titulaire de la Croix de Guerre avec trois citations et de la Croix de la Valeur militaire, de
la Médaille Militaire. En 1965, il sera fait Chevalier de la Légion d'Honneur et recevra la
Croix d'Officier dans l'Ordre National du mérite. De retour à la vie civile, il fera partie du
Centre Communal d'Action Sociale d'ORCIER pendant 12 années.

A ses obsèques, il à reçu l'hommage de nombreux Anciens Combattants derrière 41
drapeaux dont 4 d'Anciens Marins. Celui du RBFM était porté par son camarade Maurice
CAPOT en compagnie de Joseph CLUZEL. Le Général MARC, Président de la Légion
d'Honneur de la Savoie avait tenu à assister à cette cérémonie avec le drapeau de cette
Association porté par Monsieur DUPONT en hommage à un Ancien de la 2eme DB. C'est
Monsieur le Maire d'ORCIER qui a fait l'éloge de ce glorieux combattant.

Notre Amicale et tous les Anciens renouvellent leurs sincères condoléances à son
épouse, ses 5 enfants et 10 petits-enfants et remercient tout spécialement le Général MARC
ains ique tous ceux qui ont entouré et accompagné cet Ancien à sa dernière demeure.

Notre ancien Second-Maître fourrier PAUL MASSERON, Popaul pour les amis et bien
connu pour sa fonction, vient de s'éteindre en décembre dernier à l'âge de 87 ans à
BRIGNOGAN Plages (29) entouré des siens.

Il était le père de Monsieur le Préfet de COLMAR, à qui notre Président VILAREM a
adressé les condoléances au nom de tous., Voici quelques extraits de la lettre reçue en
réponse.

« Mon père s'est éteint dans la paix, la sérénité et sans souffrances, à plus de 87 ans,
après une vie, somme toute bien remplie au Service de son Pays. Sachez combien il était
attaché à la 2ème DB, à son épopée, à son Chef le Général LECLERC, mais aussi à son
Régiment le RBFM et à tous ses camarades de la Campagne de France, d'Indochine, puis
d'Algérie. Nous tenons à vous remercier du fond du cœur pour cette pensée fraternelle de la
grande famille du RBFM ».

Nota : Monsieur le Préfet MASSERON a lui aussi servi dans la Marine Nationale, il est
Capitaine de Frégate honoraire.

C'est notre camarade Marcel OLLIVIER qui porta le drapeau de la 2ème DB du
Finistère, à ses obsèques.
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François CONTE, né à LYON en 1920 ex radio du 1er Esc/3eme Pel.,
vient de nous quitter dans la maison de retraite à LAMASTRE où il avait
été placé.

Embarqué sur le Sous-Marin « Le HEROS » à MADAGASCAR où
son Unité est coulée par les Anglais. Interné en ANGLETERRE, à sa
libération il rejoint l'A.F.N et le RBFM à CASABLANCA. Il participera à
toute la Campagne de la Libération.

Beau-frère de Maurice HURTEAUX, il perd son épouse et une longue maladie l'oblige
à ne se déplacer qu'en fauteuil roulant. C'était un fidèle de l'Amicale.

Excellent ébéniste, il avait confectionné un chapelet qu'il avait offert au Saint-Père le
Pape.

Notre Président qui le connaissait bien, avait eu le plaisir de lui remettre la Médaille
Militaire lors d'un Rassemblement en Normandie.

A sa famille nous renouvelons toutes nos condoléances et notre amitié.

Roger DELILE, ancien du 2ème Esc/2ème Pel., vient de s'éteindre le 13 octobre 2002 à
PARIS à l'âge de 79 ans, victime d'un malaise cardiaque.

En 1940, résidant en zone occupée, il rejoint BORDEAUX d'où il s'engage dans la
Marine. Après un embarquement où son bateau sera bloqué à ALEXANDRIE, il rejoindra
ensuite le RBFM à CASABLANCA et participera à toute la Campagne de France.

Revenu à la vie civile, il entrera à la S.N.C.F où il fera carrière, terminant Chef
d'équipe.

Nos camarades Maurice CAPOT, Maurice MOREAU et Raymond LEROUX, porte
drapeau, l'ont accompagné jusqu'à sa dernière demeure.

A son épouse qui désire rester à notre Amicale et à sa famille, nous adressons nos
sincères condoléances et notre sympathie.



Nous avons appris également que notre camarade Maurice GRISEZ
ex Quartier-Mâitre Mécanicien du 1er Esc/2ème Pel du RBFM était décédé
le 4 août 2001, d'un arrêt cardiaque au cours d'une opération chirurgicale,
il avait 81 ans.

Né en 1920, il s'était engagé dans la Marine en décembre 1939 pour
la durée de la guerre. Il embarque sur le « CASQUE » puis sur le C.T
« MALIN » jusqu'en octobre 1942.

Ces campagnes lui ont valu de naviguer et participer aux combats en Méditerranée et en
dans l'Atlantique. Ses escales: MERS.EL.KEBIR, ALGER, ORAN, CASABLANCA,
DAKAR, etc.., obtenant en 1942 la Médaille Coloniale avec agrafe A.O.P. A ORAN, en
octobre 1942, il rejoint le Bataillon BIZERTE puis le RBFM en octobre 1943 à
CASABLANCA, intégrant ainsi la 2ème DB du Général LECLERC. Il participera à toute la
campagne de France et d'Allemagne. Il obtiendra la Croix de Guerre et le droit au port de la
Présidential United Citation (décoration américaine) pour avoir participé aux opérations
d'Alsace en novembre 1944. Il sera démobilisé en septembre 1945, après avoir reçu son
certificat de bonne moralité et de conduite exemplaire pendant son séjour sous les drapeaux.

Tous ces renseignements nous ont été fournis par la sœur et le neveu de notre camarade.
Nous leur adressons nos remerciements et toute notre sympathie.

Notre Cher camarade François CLAD, vient de nous quitter ce 10 janvier d'une crise
cardiaque, alors qu'il faisait comme à son habitude, une randonnée solitaire dans la montagne
St.Odile, près de sa commune. Il à été inhumé le 14 janvier à KINTZHEIN en présence d'une
nombreuse assistance.

Nous ferons plus longuement son éloge dans notre prochain numéro.

A son épouse et à ses trois filles, et nous redisons toute notre tristesse d'un départ aussi
brutal et nous leur renouvelons nos condoléances.

Au revoir camarade fusilier, nous ne t'oublierons pas.

Dernière minute :

Notre camarade Marcel CALLET vient de nous annoncer le décès de l'épouse de notre
ami Jean BRINGUIER (EHR) demeurant à VEAUCHE (42).

Nous t'adressons Cher Jean nos sincères condoléances et toute notre amitié.

*

Nous avons appris également le décès de l'Officier des Equipages BILLION qui avait
appartenu au RBFM en INDOCHINE.

****:)!*****
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QUE SONT-ILS DEVENUS ?

Pierre AUTRET, 5 (ex 2me Esc/?me Pel) et son épouse sont allés passer
leur été sur/a Costa Brava, chercher le soleil et faire de la natation. Pourquoi aller si
loin chercher le soleil ? Il y en a en Bretagne !

A leur retour, ils nous ont transmis leur amical souvenir à partager avec tous
les amis.

*

Notre fidèle Raymond PRINGEAUD, (3?me Esc/2?me Pel. Fr et Indo) en cure
avec son épouse à LECHERE LES BAINS en Savoie, nous ont adressé une jolie carte
de cascades et adressent leurs amitiés à tous les Anciens.

Merci à nos curistes et à bientôt en Normandie.

De nie de Ré où notre camarade André AVIGNON (fme Esc/1er Pel) et son
épouse ont passé deux mois de vacances. Ils nous adressent leurs amicales pensées
à tous.

Guy LAURENT-LANDRY résidant à POILENC (84), ville grandement
inondée mais demeurant dans les hauteurs de cette cité, a tenu à nous rassurer car il
n 'a pas été touché par ce sinistre.

A bientôt à CHERBOURG.

**********

11



CHANGEMENT D'ADRESSE

Notre regretté camarade François CLAD nous avait fait savoir avant son décès que

Madame Veuve QUEZEDE réside désormais :

2, Allée des Aigles, La Girardière
41300-CHOLET

Notre camarade Jacques CHARLIER, ex 4eme Esc/ler Pel a quitté le pays du soleil pour
se rapprocher de ses enfants. Il réside désormais :

8, Rue des Epris
89360 - FLOGNY LA CHAPELLE

8 03.86.75.55.86

II en profite pour adresser ses Meilleurs Vœux pour 2003 à tous les Anciens.

Madame LEMOUEL, veuve de notre regretté Raymond , ex 2eme Esc/Fr et Indo habite
désormais :

Le Clos de Moret « Le Montrichard »
3, Rue Maurice MARTIN

77250 - MORET SUR LOING
9 01.60.70.46.61

Elle sera en principe à CHERBOURG au mois de mai. Elle nous adresse ses Meilleurs
Vœux pour 2003. Bonne année à vous également et à très bientôt.
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MARIAGE

Albert CASENS (ex Enseigne de Vaisseau aux 2ème et 3ème Esc -Fr) nous a fait part du
mariage de son fils Philippe avec Frédérica GALBUSffiRI, célébré le 31 août à MILAN.

Les nouveaux époux sont les heureux parents de deux garçons de 7 et 2 ans.

Nous adressons nos félicitations à tous et remercions notre Ancien du RBFM de son
amical souvenir de METZ où il réside.

**********

NOUS RECHERCHONS
René SANQUIER (3ème Esc/2ème Pel - Indo), dont le dernier « YSER » envoyé comme

d'habitude :
Chemin de MONCLAR - 84250 - LE THOR

nous est revenu avec mention « n'habite plus à l'adresse indiquée ». Il résidait
auparavant : L'Oisonnière - 14260 LA BIGNE. Si l'un de vous connaît sa nouvelle
domiciliation, contactez Dominique STEFFEN.

Par avance, merci.

**********

DECORATION

Notre camarade Augustin CARZOLA, ex 2ème Esc/3ème Pel est heureux de nous
annoncer qu'il vient de se voir attribué la Médaille Militaire.

Nous t'adressons toutes nos félicitations cher ancien et espérons être près de toi lors de
ta décoration.
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RASSEMBLEMENT RBFM en NORMANDIE

du 13 au 16 Mai 2003
Après consultations diverses auprès des Anciens, il a été décidé de nous rendre

cette année en voyage du Souvenir en Normandie avec CHERBOUG comme
point de rencontre.

Notre ami René REYZ et son épouse prévenus de ce choix, se sont aussitôt
attachés à débrousailler le terrain. Avec Robert PINEAU et Lucien CADIOU, ils
ont ensuite mis au point l'ensemble des détails pour la réussite de ce
Rassemblement.

Lieu d'hébergement : QUALITY HÔTEL CHERBOURG.

Hôtel 2 et 3 étoiles comprenant :

- Chambres (ascenseur).
- Salle indépendante pour nos repas du soir et petits déjeuners.
- Grand parking pour les voitures.

PROGRAMME DU SEJOUR :

- Le mardi 13 mai dans l'après-midi :

Accueil des participants dans le hall de l'Hôtel.

Ceux qui arriveront par le train devront se regrouper à la gare et prendre
un taxi dont le prix sera compris dans le forfait (reçu à conserver et remettre aux
organisateurs).

19h 30 : Diner au Restaurant de l'Hôtel.
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- Le mercredi 14 mai :

A partir de 7h 00 : Petit déjeuner.

9h 30 ; Départ en car pour la visite de la « Cité de la Mer » et du Sous-
Marin « LE REDOUTABLE ».

13H 15 ; Déjeuner au Restaurant « Le Quai des Mers ».

15H 00 ; Départ en car pour un pèlerinage à ST.MARTIN DE VARREVILLE
où nous avons débarqué le 1er août 1944. Dépôt de gerbe, recueillement, puis retour
par la côte ST. WAAST-BARFLEUR et Hôtel.

19H 00 : Diner à l'Hôtel.

- Le jeudi 15 mai :

A partir de 7h 00 : Petit déjeuner.

8h 00 : Départ en car pour le Mémorial de CAEN (l'entrée du Mémorial est
gratuite pour les Anciens Combattants : Ne pas oublier votre carte de Combattant).

12H 30 ; Buffet chaud.

16H 30 : Retour avec arrêt au Cimetière américain de COLLEVILLE.

19H 30 : Diner « amélioré » à l'Hôtel.

- -Le vendredi 16 mai :

A partir de 7h 00 : Petit déjeuner.

Séparation du groupe dans la matinée, avec espoir de se retrouver au
prochain Rassemblement.

15



PRIX DU SEJOUR : 240 € par personne tout compris.

Supplément de 37 € pour une chambre individuelle.

Pour la réservation : adresser un chèque d'acompte de 100 € par
personne libellé à l'ordre de l'Amicale à :

Robert PINEAU
86410 L'HOMMAIZE

Date limite d'incription : le dimanche 30 mars

Après inscription, chacun ou chacune recevra une notice explicative donnant des
précisions sur :

- le cheminement d'accès à l'Hôtel.
- Les horaires de train au départ de la gare St.Lazare à PARIS.

Notre Président, François VILAREM vous espèrent encore nombreux à ce voyage du
Souvenir. Il tient à remercier nos amis REIZ, PINEAU et CADIOU pour le travail sérieux de
préparation déjà effectué par leur soins, pour la mise en place de ce Rassemblement.

NOTA IMPORTANT :

Le nombre de places à l'Hôtel étant limité à 80, il, est bien entendu que les premiers
inscrits seront prioritaires. Dans l'éventualité, d'autres places pourraient être trouvées dans
CHERBOURG (proche de l'Hôtel).
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OPERATION « QVERLQRD »

Destination « OMAHA BEACH »
Souvenir du Croiseur« MONTCALM »

Carnet de bord d'Anselme VILMONT présenté par l'Amiral REBOUL

*

Le 6 juin 1944, eut lieu sur les Côtes Normandes, la plus formidable opération de
Débarquement de la Guerre, baptisée « OVERLORD ». Plusieurs bâtiments de guerre français
participèrent à l'assaut dont le « MONTCALM et le « GEORGES LEYGUES » qui faisaient
partie d'un Groupe de bombardement américain devant OMAHA BEACH.

Ces deux unités françaises ont brillament participé aux opérations de couverture et de
bombardement et ont appuyé de leur feu, l'action des troupes débarquées et contribuer pour
un large part au succès de l'opération.

A bord du « MONTCALM », deux futurs RBFM : Georges REBOUL et Amédée
LEQUEUX, l'un Chef de la D.C.A légère du Secteur arrière (2 afflûts quadruplés
télécommandés de 40 m/m Bofors, plus dix Oerlikon de 20 m/m), l'autre Chef de l'afflût
tribord arrière ; un des télépointeurs de 40 étant le Quartier-Maître canonnier Anselme
VALMONT

Ces trois marins ont vécu côte à côte pendant des mois aux postes de veille ou de
combat. Anselme VALMONT a été rappelé en Algérie en 1957. Retourné à la vie civile, il
s'est attaché au devoir de mémoire, fait des conférences dans les écoles en accord avec
l'Education Nationale sur cette période mal connue des Français. Il déploie depuis 40 ans une
grande activité civique dans le bénévolat.

Il a tenu en 1944, un carnet de bord « OVERLORD »pris sur le vif et dont il m'a
aurorisé à publier des extraits dans « YSER », ce dont je le remercie.

Le « MONTCALM »un des 3 survivants de 6 superbes Croiseurs de 7500 tonnes, avait
été mis à niveau aux Etats-Unis en 1943 après le retour au combat de tout ce qui restait de
notre superbe Flotte de 1939. Il disposait donc de radars et d'une puissance D.C.A légère,
inconnue en 1939, six afflûts quadruplés télécommandés de 40 Bofors et de 20 canons de
20 m/m Oerlikon.

De retour des U.S.A, il participe aux Opérations de Libération de la CORSE en
septembre 1943, puis basé à DAKAR pour des fastidieuses missions de recherche et
d'interception des forceurs de blocus.

En février et mars 1944, un grand espoir pour le moral,le « MONTCALM » fait route
vers GRENOCK, puis SCAPA-FLOVE, grande base navale dans les Iles Orcades où est
stationnée la HOME-FLEET avec laquelle nous allons parfaire notre entrainement pour la
grande opération qui est en l'air.
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Anselme VILMONT écrit :

« Nous arrivons, venant du Sud, à Scapa Flow, où nous sommes accueillis par le Duke
of York qui porte la marque de l'Amiral Sir Bruce Fraser. « Welcome to thé Home Fleet ! » et
nous voilà incorporés dans l'escadre britanique qui prend la mer du Nord. Puis, nous revenons
à Greenock où nous ont devancé les cuirassés USS ARKANSAS, TEXAS, NEVADA,
TUSCALOSA, PFÏÏLADELPfflA et AUGUSTA.

Au programme, sorties en mer, préparations, répétitions d'opérations contre la terre avec
tirs réels.

Le 17 mai, l'Amiral JAUJARD prend le commandement de deux croiseurs et nous
sommes incorporés à la Western naval task force U.S en Europe, sous les ordres de l'Amiral
Alan KIRK, Commandant en Chef, qui a mis la marque (Flag ship) sur le croiseur USS
AUGUSTA. Le 24 mai,nous partons pour BELFAST et participons à nouveau à la répétition
avec exercices de débarquement et école à feu.

Le temps est mauvais, la mer est démontée, le soleil du Sud nous manque.

Le vendredi 26 mai, à 10h45, plus de communication avec la terre, tout est secret. Nous
mouillons sur coffre en grande rade. Le D-day, équivalent au jour J, est fixé le 5 juin, l'heure
H sera 6hlO. Le 28 mai, l'Amiral KIRK adresse un message spécial aux bâtiments français
sous ses ordres. Le 31 mai, le Capitaine de Vaisseau DEPREZ, Pacha du MONTCALM
rassemble l'équipage sur la plage arrière pour nous communiquer ce message spécial. A bord
de chaque bâtiment, règne la fièvre du grand départ avec ordres, détails et toute un
documentation et plans, photos nécessaires à l'opération, tout est précis sur les défenses
allemandes, préparation et organisation d'une minutie admirable, moyens écrasants mis en
œuvre , tous éléments qui doivent assurer le succès.

Le débarquement se fera sur la côte normande. Le moral de l'équipage sans distinction
de grade, est au moins égal au matériel. Toutes les initiatives sont prises pour parer à
l'imprévisible, en trois jours, tout est mis au clair, tout est réparti par service, chacun connaît
ainsi son rôle. Le Capitaine de Vaisseau DEPREZ dans l'ordre du jour n°34 dit : « LE
MONTCALM sera au poste d'honneur, notre position sera la plus dangereuse, la plus proche
de la terre, devant PORT-EN-BESSIN, l'heure est venue de chasser l'envahisseur ».

Cet excellent marin, chef respecté extrêmement humain, visiblement ému, tremine en
lançant un vibrant "Vive La France !" repris ensemble de l'équipage, ne le sommes-nous pas
tous car, dans quelques jours, nous serons au combat.

Grande veillée d'armes

Car à partir de maintenant, nous sommes au secret. L'équipage est consigné, nul ne peut
quitter le bord. Des vedettes de sécurité font la ronde autour du navire. Entre-temps, les
photos, cartes, détails et instructions avaient été amenés à bord, sous scellés et une équipe de
correspondants de guerre avait embarqué. Les Anglais et les Canadiens opéreront dans l'Est et
les Américains dans l'Ouest, les Français faisant équipe avec ces derniers
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L'ensemble des forces navales passe sous le commandemant de l'Amiral Sir
BERTRAM RAMSAY (opération navale codée Neptune dans Overlord).

Faux départ le samedi 3 juin, à 2h45, appareillage de nuit pour la base de départ.
Affectés à la force "O" pour Omaha, nous nous plaçons en ligne de file derrière les
Américains dont le TEXAS, Le NEVADA et l'ARKANSAS qui portent la marque du
Contre-Amiral Carlton BRYANT, Commandant naval du secteur. La mer a des creux de 3 à 5
mètres, vent de 28 à 35 nœuds, nous faisons route à l'Ouest pendant 12 heures.

Le 4, à l'aube, le Commandant suprême décide de retarder l'opération de 24 heures. A
6hlO, nous virons de 90 degrés à l'Est, l'équipage en alerte, afin de nous trouver le 5 au matin
au même point que la veille, avant de nous déplacer devant PORTSMOUTH, au point précis à
l'entrée de PICADILLY Circus, le point Z. Vers 20 heures, la situation s'améliore, le
baromètre remonte, la brume se lève puis se dissipe. La radio de veille annonce que ROME
est tombée. La mer a encore des creux de 2 mètres, tout ce qui peut être vu sur 360 degrés est
couvert de navires de tous types et de toutes nationalités, au-dessus de cette flotte, le ciel est
constellé de ballons de barrages, vision unique avec les dernières lueurs du jour sur le soleil
couchant avant le jour J.

La radio étant interdite, les communications entre les bâtiments se passent au fanal
lumineux bleu ou rouge discret ou flottant (pavillon). Au moment de rentrer les couleurs, à 20
heures, nous changeons de route et venons au Sud. Nous sommes à H moins 10, à bord,
l'effervescence est à son comble, mais dans un calme surprenant. Les radaristes suivent le
faisceau balayant leur écran récepteur, les hommes de pont veillent, les jumelles collées aux
yeux. Dans la machine, sous la chaleur habituelle on est paré à exécuter les ordres de la
passerelle.

Un télépointeur s'oriente au gisement donné, mais s'est au poste central de
transmissions que l'activité est la plus intense car, avec le silence radio, ne fonctionnent que
les écoutes. Les messages arrivant à un rythme inhabituel, ceux-ci sont déchiffrés rapidement
pour être remis en clair au Commandant. Le 5 juin, à 18h45, dernier poste de combat et ultime
vérification du matériel, puis l'équipage reste sur place au poste d'alerte. Une moitié du
personnel veille, l'autre est au repos sur place.

Le 6 juin, à Oh30, le MONTCALM est fin prêt au combat, 750 Officiers, Officiers
mariniers et marins connaissant leur croiseur à fond attendent l'heure H.

à suivre.

**********
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En ALSACE
Novembre, mois du souvenir rappelé par François CLAD

(malheureusement décédé depuis)

Le 11 novembre 2002 à NORDHOUSE.

Cérémonie poignante devant le Monument aux Morts où une plaque est dévoilée. C'est
la liste des 47 habitants du village, tués lors des combats de la guerre de 1939-1945. Les
Conseillés Municipaux énoncent les noms des victimes, notamment beaucoup d'enrôlés de
force appelés « les malgré nous », disparus en RUSSIE.

Fidélité du Souvenir, devoir de mémoire, nous étions quelques rares Anciens de la 2eme

DB encore vaillants à y participer.

Le 26 et 27 novembre 1944, ce village a été libéré par une patrouille de reconnaissance
du 2ème et 3ème Escadron du RBFM commandée par l'Aspirant MAYMIL.

Ceux du 2eme Escadron se rappelleront Noél 1944 passé à NORDHOUSE après les durs
engagements de WITTERHEIN et NEUNKIRCH.

Inauguration du Monument aux Morts de la Bataille de KILSTETT

Cette cérémonie a eu lieu le samedi 23 novembre 2002. Sous le soleil , une grande foule,
plus de 300 Anciens des différentes unités qui avaient participé à cette bataille y étaient
présents.

C'est le «Souvenir Français» qui a été l'instigateur de cette action avec le Maire
Monsieur MULLER, qui a été le parfait organisateur avec le concours de la population.

Les Anciens de la 2eme DB étaient bien représentés et épaulés par les deux fils du
Général, Charles et Michel LECLERC de HAUTECLOCQUE. Beaucoup de personnalités
civiles et militaires et 41 drapeaux d'Associations d'Anciens Combattants.

Un cérémonie et une ambiance de très haute tenue.

Je me suis souvenu. Mes pensées sont allées vers les Fusiliers-Marins qui, avec le sous-
groupement GRLBUIS, ont participé à l'action. Mon cœur a rendu hommage au Marin Henri
CALOIN tué par shrapnell le 22 janvier, à tous ceux du 4eme Escadron/3eme Peloton
commandés par l'E.V DURVILLE et l'Aspirant LESPINE et aux équipages des T.D.
« CYCLONE II, SIMOUN, MISTRAL et SIROCCO »

II était infiniment réconfortant de se mêler à une foule ou population et Anciens
Combattants vibraient d'une même ferveur dans la fidélité au Souvenir et à la Mémoire.

Le dimanche 24 novembre, une cérémonie commémorera à STRASBOURG LE 58eme

Anniversaire de sa Libération.

François CLAD
(le 30. 11. 2002)
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LA BATAILLE DE KILSTETT

A KILSTETT, les 21 et 22 janvier 1945 a été livrée la dernière Bataille pour la
protection de SRASBOURG.

Début janvier 1945, après les décisions du Commandement américain de replier
ses forces sur les Vosges, il ne restait qu'un mince filet réduit à quelques éléments
composés de F.F.L et de la Garde Républicaine pour défendre l'accès de
SRASBOURG.

Lorsque le Général SCHWARTZ, gouverneur militaire de STRASBOURG, prit
connaissance de cette situation, il demanda au Commandant François : « Voulez-
vous vous aligner sur l'action américaine ? il répondit : même s'ils partent tous, moi
je reste, je combattrai à la tête de mes hommes et nous résisterons ».

C'est grâce à cette résistance de ce mince filet que les renforts ont pu arriver à
KILSTETT.

Après les combats du 5 janvier livrés par la Garde Républicaine et les
F.F.I,l'envahisseur marque une pause. Le 6 janvier, le 3ème Régiment de Tirailleurs
Algériens, unité d'élite de la 3ème Division d'Infanterie Algérienne, est retiré du front
des Vosges et envoyé sur la partie nord de STRASBOURG dont il doit assurer la
protection. Le 3ème Bataillon prend position à KILSTETT, sans esprit de recul. Le
7 janvier, il passe à l'attaque appuyé par le Groupement DAIGNY (1er Régiment de
Chasseurs d'Afrique et Régiment de Marche de la Légion Etrangère, les F.F.I et les
Gardes Républicains). Après de durs combats, les positions se sont fixées de part et
d'autre, les deux parties renforcent immédiatement leurs positions de défense. Du
9 au 21 janvier, le 3ème R.T.A après des attaques et contre-attaques subit des pertes
importantes mais il tient bon conformément à la devise du Régiment « JUSQU'A LA
MORT ».

Le 21 janvier, l'ennemi veut finir avec le «Verrou de KILSTETT» qui lui barre
la route vers STRASBOURG. A 22h45, un déluge de fer et de feu s'abat sur les
positions du 3eme Bataillon. C'est l'enfer et, comme prévu, les prémices d'une attaque
imminente. Durant les heures suivantes, deux bataillons d'élite ennemis composées
d'élèves sous-officiers donnent l'assaut et procèdent méthodiquement à
l'encerclement du 3ème Bataillon. Des chars sont utilisés et appuient de leurs feux la
progression de l'infanterie. Les combats sont féroces, de maison en maison, de ferme
en ferme, de grange en grange. La situation devient grave. Le 3eme Bataillon va-t-il
succomber devant un ennemi plus nombreux utilisant des moyens lourds et lui laisser
ouverte la porte de STASBOURG ?
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Le chef de Bataillon DE REYNZES connaît ses hommes, leur courage, leur
esprit de sacrifice. Après la Tunisie, l'Italie, la Provence, la vallée du Rhône, ils sont
aguerris. Ils prennent des coups mais ils en donnent aussi. Cependant, le
Commandant DE REYNIES est inquiet, le rapport de force lui est défavorable. Il sait
ce que risque son magnifique bataillon. Il fait part de son inquiétude à l'Etat-Major
qui lui demande : « Tenez jusqu'au matin ». « Nous tiendrons le temps qu'il faudra »
répondra DE REYNIES avec calme et sérénité.

Cependant l'ennemi progresse et veut porter le coup de grâce après avoir
terminé l'encerclement. « Faites vite, Le hallouf est dans douar » lance
DE REYNIES à la radio. En clair, cela veut dire que l'ennemi progresse et va réussir
sa manœuvre. Devant la gravité de la situation, le Commandement français
rassemble des forces pour aller dégager le 3ème Bataillon. Un Groupement tactique
de la 2ème DB sous le commandement du Colonel DE LANGLADE, est composé de
deux sous-groupements GRIBIUS et MASSU est envoyé en toute hâte en renfort.
Le sous-groupement MASSU est maintenu en réserve, prêt à intrevenir.

Le sous-groupement GRIBUIS se regroupe à la WANTZENAU avec toutes les
forces disponibles. Sont rassemblés : Garde Républicains, F.FI, 7ème R.T.A,
7ème R.C.A, 3ème R.S.A.R, éléments du 4ème R.T.T et R.M.T avant l'ultime assaut pour
le dégagement du 3ème Bataillon du 3ème R.T.A dont le 2ème Bataillon participe à
l'opération. Dans un élan de fraternité envers leurs camarades encerclés, les
éléments de la 2ème DB et de la lère Armée Française vont « sortir le hailouf du
douar ». L'assaut est brutal, les pertes sévères. L'opération bien préparée, bien
exécutée sera un succès. Le 3ème Bataillon sera dégagé.

La fraternité d'arme a été payante. L'ennemi a décroché, s'est replié. Le 3ème

Bataillon a été sauvé. STRASBOURG n'a pas été pris.

Le VERROU DE KILSTETT a tenu bon !
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VENTE DE CHARITE
DE LA 2ème PB

La vente de charité de la 2eme DB qui a lieu habitullement chaque année à la fin novembre,
lors de l'Assemblée Générale annuelle n'a pu avoir lieu en 2002, en raison des Cérémonies du
100emc Anniversaire de la naissance du Général LECLERC.

Elle a donc été reportée au samedi 1er et dimanche 2 février 2003
à la Mairie de PARIS, de 1 IhOO à 19hOO.

Le dimanche 2 février, une Messe Solennelle à laquelle nous sommes tous conviés sera
célébrée à 1 Oh 00 en la Cathédrale Notre Dame de PARIS, par le Père CORDIER à la mémoire
du Général LECLERC de HAUTECLOCQUE, Maréchal de France et de ces onze compagnons
du destin. Le Souvenir de Madame la Maréchal y sera particulièrement associé ainsi que celui de
tous les morts de la 2*™ DB.

Ce même dimanche, notre Amicale y aura sa guitoune : 28 €

à 12h 30 au Restaurant de la Ville de PARIS
9,Place de l'Hôtel de Ville

de Meaux et salade mêlée

Au cours de cette vente de charité, votre Secrétaire Général, Dominique STEFFEN y
proposera son livre préfacé par notre ami Gilbert DOUARD, intitulé :

MAGNETISME ET ACUPONCTURE
leurs effets et leurs bienfaits
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Message de Monsieur Jacques CHIRAC
Président de la République

Lors des cérémonies du 100*°" anniversaire de la naissance du
Général LECLERC de HAUTECLOCQUE

et le 50*°* anniversair de son élévation à la dignité de
Maréchal de France

LE PRÉSIDENT DE LA. REPUBLIQUE

D y a cent ans, le 22 novembre 1902, naissait à Belloy-Saint-
Léonard, près d'Amiens, Philippe de Hauteclocque.

Cinquante ans plus tard, le 26 juin 1952, le Parlement votait à
l'unanimité le projet de loi autorisant le gouvernement à conférer, à titre
posthume, la dignité de Maréchal de France au Général Leclerc.

En vingt-cinq années d'une carrière militaire exceptionnelle et
fulgurante, celui qui avait choisi pour devise de « se commander soi-même »
allait devenir le chef prestigieux de la deuxième Division Blindée, et son destin
se confondait à tout jamais avec celui de la France Libre.

Peu de vies auront été aussi riches et aussi exemplaires. Peu
d'hommes, au cours de ces heures d'abord si sombres, puis pleines d'espérance,
de l'histoire de France, auront fait preuve pour la servir de tant d'énergie, de foi
et de persévérance.

Un jour de juillet 1940, un seul coup d'oeil suffit au Général de
Gaulle : « il vint se présenter à moi qui, voyant à qui j'avais affaire, réglai sa
destination sur-le-champ ». Ce sera Douala, Koufra, Berchtesgaden...

Ce ne sont pas seulement les faits d'armes et l'épopée militaire du
libérateur de Paris et de Strasbourg qui ont fait entrer le Maréchal Leclerc dans
la légende.

Officier de la meilleure tradition française, il a, par sa jeunesse,
sa droiture, sa simplicité et son ardent patriotisme, frappé les imaginations et
conquis le cœur des Français.

La vie de ce grand soldat fut trop tôt interrompue. Sa silhouette
fière et chevaleresque incarne, dans l'imaginaire collectif, les aspirations les plus
nobles de la Nation française.

« Enfants de France, rêvez tous d'être des Leclerc », a encore dit
de lui le Général de Gaulle. Cest le plus beau compliment qui puisse, être fait à
un homme, que de le donner en exemple à son pays et à sa jeunesse.

Honneur au Maréchal Leclerc ! Vive la France !
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